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Préface

La Compagnie du Destin II : Francfort – La Cité des Dieux
Dans le premier tome, à Naples, un père a vendu son propre destin pour sauver son fils.
Le sacrifice silencieux de Marco Bellini fut le premier cri de conscience contre l’implacable mécanisme du monde moderne.
Aujourd’hui, dans une autre ville, c’est le cri d’un autre homme qui résonne :
Mais cette fois, ce cri est noyé sous les applaudissements.
Car dans cette ville, les applaudissements ne se mêlent pas aux cris de la justice ; ils existent pour les étouffer.

Francfort...
Une ville où, à l’ombre des gratte-ciel, les dieux dressent leur scène.
Ici, la vie s’achète, et la mort se conçoit.
Ce roman raconte, à travers une prose dystopique, comment le système capitaliste transforme l’âme humaine en un spectacle. Dans ces pages, vous lirez le silence d’une société, la décomposition des consciences et l’édification visible d’un ordre obscur.

Et peut-être vous poserez-vous ces questions :

Par notre silence, quels dieux sommes-nous en train de vénérer ? 
Être témoin d’un mal sans agir... n’est-ce pas déjà l’applaudir en silence ?

Emir Demirkıran

‘’ Les dieux ne descendent plus du ciel ; ce sont désormais nous qui les créons... et les nourrissons d’applaudissements.  ‘’
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FRANCFORT : LA CITÉ DES DIEUX
- I -

‘’Agenouille-toi devant tes nouveaux dieux et rends-leur grâce. ‘’

.....

Milo Dubois ne pouvait détacher son regard de l’horloge numérique fixée au mur.
Les chiffres rouges y brillaient comme une lumière crue dans ses pupilles.
Les minutes, les secondes, les frappes impitoyables du temps avançaient sans relâche.
Dans le silence glacé de la pièce, le seul son audible était le souffle rapide et tremblant qui sortait de sa poitrine.
Son cœur battait violemment, tel un fauve enfermé dans une cage de chair.
La pièce dans laquelle il se trouvait, aux murs d’un blanc stérile et surveillée par des caméras placées à chaque recoin, l’enserrait comme un piège invisible.
Sous le regard froid et mécanique des objectifs, il se sentait exposé, vulnérable, dépouillé de toute humanité.
Ce n’était pas un refuge où l’on accepterait la mort dans un dernier soupir silencieux, mais une vitrine, un théâtre sinistre ouvert sur les regards de milliers d’inconnus, spectateurs muets d’une exécution planifiée.
Ses poignets et ses chevilles étaient entravés par des menottes d’acier.
Des sangles de cuir le maintenaient immobile.
Le métal froid mordait sa peau, glaçant jusqu’à son sang, le transformant en un fleuve figé.
Du coin de l’œil, il jeta à nouveau un regard à l’horloge :
"00:05:23."
Cinq minutes, vingt-trois secondes.
Ses pensées éclataient en fragments désordonnés.
Même les traces les plus élémentaires de la logique semblaient s’effacer dans son esprit.
Chaque seconde faisait naître la même question, implacable, qui pesait sur son âme :
Comment une âme peut-elle s’effacer si facilement ? La vie humaine peut-elle vraiment finir ainsi, avec une telle banalité, une telle indifférence ?
Milo Dubois avait vendu son destin de ses propres mains à La Compagnie du Destin.
Et tout ce qu’il en avait obtenu, c’était une poignée d’éclats d’espoir, la promesse incertaine que l’être aimé serait en sécurité.
"00:03:47."
Il ferma les yeux.
Que pouvaient ressentir ceux qui le regardaient en cet instant ?
Restait-il en eux la moindre trace d’humanité ?
Mais il connaissait déjà la réponse.
Non. Ils étaient bien plus cruels qu’il ne l’avait imaginé.
"00:01:09."
Une minute, neuf secondes.
Le grincement métallique de la chaise électrique transperça le silence de la pièce.
Et les dernières miettes de résistance qui subsistaient en lui se brisèrent.
"00:00:10."
Lorsqu’il ouvrit les yeux une dernière fois, il assista au compte à rebours...
jusqu’au néant.
Sa vie défilait devant ses yeux comme une pellicule de film.
Milo Dubois était un jeune homme né à Francfort, en Allemagne, et élevé dans un orphelinat.
Durant toute son enfance et son adolescence, sa plus grande responsabilité avait été de protéger son petit frère, Leon, de plusieurs années plus jeune que lui.
Mais une fois sorti de l’orphelinat, Milo avait enchaîné les petits boulots pour survivre, incapable de réunir les moyens nécessaires pour obtenir la garde de son frère.
Face aux politiques institutionnelles et aux règles de l’État, il s’était retrouvé impuissant.
Pour sauver son frère et tenir sa promesse, il n’avait vu qu’une seule issue : La Compagnie du Destin.
Cette entreprise mystérieuse, dont l’existence se murmurait à voix basse, proposait un pacte : vendre son destin.
En échange, Milo avait obtenu dix mois de sursis.
Avec l’argent reçu, il avait acheté une belle maison pour Leon, l’avait inscrit dans une école privée renommée, et payé d’avance tous les frais nécessaires à ses études universitaires.
L’argent avait été déposé sur un compte bloqué, accessible dès que Leon atteindrait l’âge de dix-huit ans.
Le sacrifice de Milo avait été perçu par la Compagnie comme un chef-d'œuvre de drame et de tragédie, transformé en spectacle pour le divertissement des élites, chaque instant de sa vie étant observé, filmé, monétisé.

Dans les toutes dernières secondes affichées sur l’horloge numérique, la seule pensée qui occupait Milo était le visage de son frère Leon.
Il tenta de s’apaiser à cette image.
Il y trouva la dernière étincelle de paix.
‘’Leon est en sécurité...‘’

Le poids de son sacrifice pesait sur sa poitrine comme un rocher.
Il ferma les yeux très fort.
Le rire d’enfant de Leon...
Leurs rêves dessinés ensemble...
Les nuits passées à avoir faim, ensemble...
"00:00:05."
Le martèlement impitoyable du temps le ramenait brutalement à la réalité.
Le froid qui s’étendait de sa peau à ses veines était désormais insupportable.
Et puis : "00:00:00."
Alors que son corps tremblait, le dernier son qu’il entendit fut le cri désespéré de son propre cœur.
Ce cri muet s’éteignit dans le silence oppressant de la pièce, au moment même où l’horloge numérique s’immobilisa.
Milo Dubois sentit le souffle glacial de la mort.
Son cœur battait si fort qu’il semblait prêt à s’arrêter,
et ses mains tremblantes s’accrochaient aux accoudoirs de la chaise électrique.
Peut-être que vivre... c’est être prêt à mourir pour celui qu’on aime.

Alors qu’il fermait les yeux pour expirer un dernier souffle,
il fut contraint de les rouvrir, le vacarme assourdissant des applaudissements de la foule l’envahit.
Milo Dubois venait de goûter au froid de la mort...
mais il ne comprenait pas pourquoi il n’était pas encore mort.
Les projecteurs s’étaient braqués sur lui.
Toutes les caméras visaient son visage pour capturer la moindre nuance d’émotion.
Le PDG de la Compagnie du Destin, Gabriel Delacroix, monta lentement sur scène.
Ses yeux d’un bleu glacé et son regard distant mais saisissant se posèrent sur Milo.
Il s’inclina légèrement et lui adressa un sourire énigmatique.
— Aujourd’hui, en tant que ton dieu, nous aurions pu mettre fin à ta vie, déclara le PDG.
Chaque mot était suivi avec une tension palpable par le public, suspendu à ses lèvres.
Tout autour, sur les écrans géants, étaient diffusées des images secrètement filmées montrant les échanges déchirants entre Milo et son frère Leon.
On y voyait sans filtre sa détresse, ses sacrifices, et l’amour incommensurable qu’il portait à son petit frère.
Les rangées de cette salle étaient occupées par un public qui représentait, au sens propre du terme, une élite.
Mais cette ‘élite’  n’avait rien à voir avec la vertu ou une conscience noble ;
elle était forgée par l’ostentation et le pouvoir, nourrie d’un sentiment de supériorité sans âme.
Ils n’étaient pas venus pour contempler la tendresse de Milo envers Leon,
mais pour se repaître des instants de détresse où cet amour était contraint de se dévoiler.
Les liens affectifs, les sacrifices, le dévouement, dans leur monde, n’étaient rien d’autre qu’un outil de divertissement, une forme de spectacle dramatique.
Certains, confortablement installés, regardaient la tragédie de Milo
comme s’il s’agissait d’une performance théâtrale.
Pour eux, cette scène n’était pas une tragédie, mais une représentation.
La souffrance de Milo
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